
MàLANGE2S RELIIÇU-

. Je parle des Mtodistes-Wesleyeos en général. Cer il y c eu de excep-
tions individuelles et même quelquès-unes hautement honoralþIgsä mqn acu-
ation n'est dirigée que contre la grande et accablante majorité des Mét .

tes-Wesleyens.
Voyez l'histoire de votre secte,société, ou persuasion, ou. e quelque autre

t lom qu'il vous plaira de lPappeler, et vous reconnaitrez que cette istoire jus-
tifie et prouve la vérité de mon accusation. En premier lieu, les protestans
dissidens.d'Angleterre, pendant près d'un demi siècle après l'organisation
de votre société, furent opprimés par des lois pénales et répressives pour des
raisons de conscience. Et, lorsqu'ils combattirent pour le rappel du serment
du test et des actes de corporation, vous, méthodistes-Wesleyens, vous ne les
avez jamais aidés dans cette lutte sainte. Au moins, si vous Pavez fait, c'est
entièrement hors de ma connaissance. Au contraire,si ce n'est pas réellement,
du moins vous avez paru être du nombre des plus ardens alliés des ennemis

des protestans anglais dissidens.

Je gais qu'en l'année 1828, lorsque les catholiques d'Irlande pétitionnèrent
unanimement et puissamment pour obtenir une liberté parfaite de conscience
Pour les dissidens anglais, vous n'avez pas, comme noua, pris part au cofmb#t,
ouvous ne vous êtes pas qualifiés à prendre votre part,à la gliedela
victoire.

Secondement, pendant la. longue lutte des Irlandais pour obtenir Pabolidon
des lois qui violaient la liberté de conscience, vous ne nous avez jamais donné

la moindre assistance. Au contraire, vous avez paru dans les rag ennemie;

vous vous y êtes montrés actifs, persévérants, virulenS.
ComMent pouvez-vous donc penser à réclamer po vous, rdêmes lépi-

thete d'amis de la liberté de conscience 1
En troisième lieu, vous vous seriez, en vérité, grandementécartés des prin-

tipes de l'homme remarquable qui a formé votre, ociété, si vous n'étiez pas
des-ennemis actifs de la liberté de conscience; puisque le Rév. Jean Wea.

ley, votre fondateur, montm le zèle le plusardent d4zs la cauasde Pintolé-

""ce. Il fut, en 1779, l'un des fondateurs ou conducteurde cete:association
Protestante laquelle, en juin, 1780, fut au moment d'effectuer la destruction d

ndre%, par une de ces insurrections qu'on appelle émeutes. La populps
Protestante, Comme tout le monde sait, fut en possession de Londres pendant
'kiours ; elle détruisit non ,euement les maisons et les propriétés dÇeep-

iqes, mais encres lu caplles catholiques et aussi grand nombr» dqpso-
priétés protestantes, aussi bien que toutes les prisons de la métropels. -e


